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INTRODUCTION

Lesvocablesfautedegestionetdétournementsontdeplusenplususitésdansles

débats,administrationsetjusticetraduisentladéterminationdespouvoirspublicsàallerà

l’encontredeladélinquancefinancière. Lecontextedanslequell’on recourtàces

vocablesestsensiblementlemême ;carquel’oncommetteunefautedegestionouque

l’ondétourne,lafortunepubliqueaétémenacéeourisquedel’être.Pourautant,lafaute

degestionéquivaut-elleaudétournement ?Pourmieuxabordercettethématique,nous

allonsd’aborddéfinirlesconcepts;ensuite,parlerdelasituationdefautedegestionet

détournementdanslescanonsdeladisciplinefinancièreenoutredesstructuresde

gestiondelafortunepubliqueetenfindessanctionsquidécoulentdecesactes.

I- CONFUSIONSENTRELAFAUTEDEGESTIONETLEDÉTOURNEMENT

Lesconfusionsentrelafautedegestionetledétournementsontprobables;etpeuvent

êtred'ordreconceptuel.Lafautedegestionpeutsediluerdansledétournementence

sensquecequipouvaitressortiraudépartcommeétantunefautedegestionpeut

prendrelestraitsdudétournement.

À la lecture de la loide 1974-18 du 05 décembre 1974 relative au contrôle des

ordonnateursetgérantsdecréditspublicsetdesentreprisesd'État,nousrelevonsaux

articles3et6,troisactesdefautedegestionquiseconfondentenréalitéaveclesactes

dedétournementcitéségalementàl'article184ducodepénal:

 L'engagementd'une dépense ou certification des pièces sans justification de

l'exécutiondestravaux,desprestationsdesbiensouservices;

 Lamodificationirrégulièredel'affectiondecrédits;

 L'utilisationàdesfinspersonnellesdel'argent,desbiensdel'Étatoudetoute

structureappartenantàl'Étatouquiestsursatutelle,cesavantagesn'étantpas

accordéspardesloisetrèglementsenvigueur.

Nousconstatonsbienqu'iln'yaqu'unpasentrelafautedisciplinaireetlafraude.

II- DIFFÉRENCIATIONENTRELAFAUTEDEGESTIONETLEDÉTOURNEMENT

Lafautedegestionsedistinguedudétournementparlanuancequ'ilfautétablirentreles

critèressubstantielsdequalification,l'élémentmoral,lesrégimesderesponsabilité,etle

cadreinfractionnel.

II.1.Critèressubstantielsdequalificationdecesirrégularités

La faute de gestion consiste en une violation des règles de bonne gouvernance
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administrativeetfinancière.

Parcontre,ledétournementdedenierspublicsprocèded'unedéviationdeladestination

ultimedubienpublic.

II.2.Lecadreinfractionnel

Ledétournementestuneinfraction;alorsquelafautedegestionestuneirrégularitéqui

nefaitpasforcémentpartieduchampinfractionnel.Etconcernantlecaractèreévaluable

dubiendétourné,outrelesfondspublics,lesautresbiensn'acquièrentcettequalification

quelorsqu'ilssontévaluablesenargent.

II.3.L'élémentmoral

L'intentioncriminellequianimel'auteurdudétournementcaractérisecetteinfraction;

alorsqu'unefautedegestionpeutêtrecommisedebonnefoiparunordonnateurenquête

deperformance etparsuite,dénuédetoute intention malveillanteenversla chose

publique.Mieux,ledétournementestuneinfraction intentionnellequiexigepoursa

réalisationundolgénéral,lequelimpliqueunrapportdeconcordanceentrelesfaits

commisparl'auteurdel'infractionetceuxdécritsparlaloipénale,etundolspécialouune

intentioncriminelle,caractériséeparl'emploidesmoyensfrauduleux.

II.4.Lesrégimesderesponsabilité

Lesrégimesderesponsabilitéapplicablesàleursauteurspermettentencorededistinguer

ces irrégularités en ce sens que :la faute de gestion appelle la responsabilité

administrativeetfinancièredugestionnairedecrédits.Enrevanche,ledétournementde

denierspublicsimpliqueuneresponsabilitépénale.

Cequ'ilfautretenirc'estqu'estconsidérécommefautedegestion,toutacte,omissionou

négligencecommispartoutagentdel'État,d'unecollectivitéterritorialedécentraliséeou

d'une entitée publique,partoutreprésentant,administrateurou agentd'organisme,

manifestement contraire à l'intérêt général. Au-delà des éléments matériels et

intentionnelsqu'ellepeutparfoiscontenir,lelégislateurn'apasenvisagélafautede

gestioncommeunfaitpénalementréprimé.Ellesereconnaîtdansunensemblederègles

deprocéduresfinancièresouayantunetelleinfluence.Onpeutalorsdirequ'ils'agitde

touteirrégularitécommiseparunepersonnechargéedegérerlesintérêtsdel'Étatoules

personnesmoralesdanslesquellesl'Étataunintérêtpertinent,cesirrégularitésétant

essentiellementprocéduralesetpouvantêtrevolontairesounon.Ensomme,commettre

unefautedegestionressembleaufaitdeposerdesactesoudeprendreprendredes

décisionsenmarged'unmanueldeprocédurescomptables,administrativeetfinancière.

Cequin'estpasforcémentundétournement.

L'atteinteàlafortunepublique,encorequalifiéededétournementdesdernierspublicsest

une infraction matérielle parexcellence,quiexigepoursa réalisation la réunion de

plusieurscomposantes,notammentlaqualitéducoupable,lanaturedesbiensdétournés,

leurprésenceentrelesmainsdel'agent,lecaractèreévaluabledu bien etenfin le

caractère frauduleuxdesagissements.Concernantl'acte matérielrésultantde cette
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infraction,lesoucideprotectiondelafortunepubliqueaincitélelégislateuràélargirses

modesderéalisationquisupposentdesactespositifs.Eneffet,l'expression"quelque

moyenquecesoit",utilisédansl'article184,alinéa1erducodepénalcamerounaisfait

appelàdesactespositifsàl'instardelasoustraction,del'usagedesmanœuvres,dela

dissipationetdel'abstention,encasdenonrestitutiondubien.Lesdifférentsactes

évoquésnedeviennenteffectivementdesactesdedétournementques'ilsentraînement

unchangementdepossessiondubien.C'estcequeletextequalified'obtentionoude

rétentiondubienquicaractériselasituationdurésultatconsommé.

III- IRREGULARITES CONSTITUTIVES DE FAUTE DE GESTION ET DE

DETOURNEMENTDESFONDS

III.1.Irrégularitésconstitutivesdefautedegestion

Demanièreglobale,lafautedegestionestnotammentconstituéepar:

 Laviolationdesrèglesrelativesàl'exécutiondesrecettesetdesdépensesdel'État

etdesautresentitéspubliques;

 Laviolationgraveetrépétéedesrèglesdecomptabilisationdesproduitsetdes

chargesapplicablesàl'Étatetauxautresentitéspubliques;

 Laviolationdesrèglesrelativesàlagestiondesbiensappartenantàl'Étatetaux

autresentitéspubliques;

 Le fait,pourtoute personne dansl'exercice de sesfonctionsou attributions,

d'enfreindrelesdispositionslégislativesouréglementairesnationalesdestinéesà

garantirlalibertéd'accèsetl'égalitédescandidatsdanslescontratsdecommande

publique;

 Lefaitd'avoirentraînélacondamnationd'unepersonnemoralededroitpublicou

d'unepersonnededroitprivéchargédelagestiond'unservicepublic,enraisonde

l'inexécutiontotaleoupartielleoudel'exécutiontardived'unedécisiondejustice;

 Lefait,pourtoutepersonnedansl'exercicedesesfonctionsouattributions,de

causerun préjudice à l'Étatou à une entité publique,pardes agissements

manifestementincontournablesaveclesintérêtsdel'Étatoudel'organisme,par

descarencesgravesdanslescontrôlesquiluiincombaientoupardesomissions

ounégligencesrépétéesdanssonrôlededirection;

 Lesnégligencesdanslagestiondubudget,lesuividescrédits,lamiseenœuvrede

ladépenseainsiquelaliquidationdelarecette;

 L'imprévoyancecaractériséerésultantdelaconsommationdescréditspourdes

dépenses d'intérêtsecondaire au détrimentdes dépenses Indispensables et

prioritairesduservice;

 Lapoursuited'objectifsmanifestementétrangersauxmissionsetattributionsdu
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service.

Ausensdelaloin°74-18du05décembre1974relativeaucontrôledesordonnateurset

gérantsdecréditspublicsetdesentreprisesd'État,telquemodifiéparlaloin°76/4du08

juillet1976,estconsidérécommeirrégularité:

En ce quiconcerne l'Étatetles collectivités publiques,toutes fautes de gestion

préjudiciablesauxintérêtsdelapuissancepubliquenotamment(Article3):

 L’engagementd’unedépensesansavoirqualitépourlefaireousansavoirreçu

délégationàceteffet ;

 L’engagementd’unedépensesanscréditdisponibles;

 L’engagementd’unedépensesanspiècesjustificativessuffisantes;

 L’engagementd’unedépensesansvisa,autorisationouréquisitionpréalablede

l’autoritécompétente ;

 L’engagement d’une dépense certification des pièces sans justification de

l’exécutiondestravaux,desprestationsdebiensoudeservice ;

 Le recrutementetl'emploieffectifd'un agentsans intervention du contrôle

budgétaire;

 Lerecrutementd'unagenteninfractionàlaréglementationdutravailenvigueur;

 Modificationirrégulièredel'affectiondescrédits;

 Appelsàlaconcurrence,lettresdecommandeetachatseffectuéseninfractionàla

réglementationsurlapassationdesmarchéspublics;

 Utilisation à des fins personnelles des agents ou des biens de l'Étatetdes

collectivitéspubliqueslorsquecesavantagesn'ontpasétéaccordésparlesloiset

règlements.

Pourcequiestdesentreprisesd'État,estconsidéré(Article6)commeirrégularité,toute

fautedegestioncommisedansuneentreprised'Étatetpréjudiciableàlapuissance

publiqueneressortissantpasnécessairementdelacompétencedestribunauxrépressifs

oudecommercenotamment:

 Violationdesstatutsoudurèglementintérieur ;

 Marchés passés sans appelà la concurrence ou conclus avec des tiers ou

entreprisesquifrisentladéconfitureouavecdessociétésenpériodesuspectede

failliteoudeliquidationjudiciaire ;

 Tenueirrégulièreouabsencedecomptabilité ;

 Engagementdedépensesnonvisésparcetorgane;

 Dépassementdescréditsarrêtésparl’organestatutairecompétent;
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 Utilisation à des fins personnelles des agents ou des biens de l'entreprise

considéréelorsquecesavantagesn’ontpasétéaccordésparlaloi,règlementet

statut;

 Engagementdélibérédel'entreprisedanslesopérationsmanifestementruineuses

ouendisproportionavecsesmoyensfinanciers.

III.2.Comportementsconstitutifsdedétournementdedenierspublics

 L'obtentionoularétentionparquiconque,parquelquemoyenquecesoit,de

quelquebienquecesoit,mobilierouimmobilier,appartenant,destinéouconfiéà

l'Étatunifié,àunecoopérative,collectivitéouétablissement,oupublicsousoumisà

latutelleadministrativedel'Étatoudontl'Étatdétientdirectementouindirectement

lamajoritéducapital.

 Ladéviationdeladestinationultimedubienpublic;

 L'utilisationàdesfinspersonnellesdel’argent,desbiensdel’Etatoudetoute

structureappartenantàl’Etatouquiestsoussatutelle,cesavantagesn’étantpas

accordéspardesloisetrèglementsenvigueur.

IV- LESSTRUCTURESDECONTROLEDELAGESTIONDELAFORTUNEPUBLIQUE

DansledispositifdecontrôledesfinancespubliquesauCameroun,lachambredes

comptesdelacoursuprêmeoccupeuneplaceprépondérante.LeMinistèrechargédu

contrôlesupérieurdel’Etat(CONSUPE)estconsacréecommeinstitutionsupérieurede

contrôle.De nombreusesinstancesadministrativescomplète l’édifice :le conseilde

discipline budgétaire etfinancière (CDBF),la commission nationale anti-corruption

(CONAC)etl’agencenationaled’investigationfinancière(ANIF).Lepaysagejudiciaireest

égalementmarquéparlamiseenplacedutribunalcriminelspécial(TCS).

IV.1.LachambredescomptesdelaCourSuprême

LaloiN°96/06du18Janvier1996portantrévisiondelaconstitutiondu02Juin1972qui

traitedupouvoirjudiciaireensontitreV,créeunechambredescomptesdelacour

suprême.Lesdispositionsdel’article41decetteloiprécise : « lachambredescomptes

estcompétentepourcontrôleretstatuersurlescomptespublicsetcedesentreprises

publiquesetparapubliques ».Ellesanctionnelescomptablesdutrésor,desdomaines,les

receveursmunicipauxetlescomptablesmatières.

Lireàcesujet :

 LoiN°2006/016du29Décembre2006fixantl’organisationetlefonctionnementde

lacoursuprême

 LoiN°2003/005 du 21avril2003 fixantles attributions,l’organisation etle

fonctionnementdelachambredescomptesdelacoursuprême
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 LoiN°96/06du18janvier1996portantrévisiondelaconstitutiondu02Juin1972

IV.2.LeCONSUPE

LedécretN°2005/374du11Octobre2005considèreleMinistèreenchargeducontrôle

supérieurdel’Etatcommel’institutionsupérieuredecontrôledesfinancespubliquesau

Cameroun.Placésousl’autoritédirecteduPrésidentdelaRépublique,Ilaàsatêteun

MinistreDéléguéàlaprésidencedelaRépublique.Sesmissionssontpourl’essentiel :

- Lecontrôledel’exécutiondubudget ;

- Lecontrôledel’exécutiondesprojetsàfinancementextérieur ;

- Lescontrôlesinformatiques ;

- Lavérificationauniveauleplusélevédesservicespublics,desétablissements

publics,descollectivitésterritorialesdécentralisées,desentreprisespubliqueset

parapubliques,desstructuresbénéficiantd’unappuisubstantieldel’Etat.

IV.3.LeCDBF

L’actionduCONSUPEestrelayéeparleCDBFquiestchargédel’instructionetdusuivides

affairesquisedéroulentselonuneprocédurecontradictoire.

Lireàcesujet :

 DécretN°2005/374du1erOctobre2005portantorganisationdesservicesdu

CONSUPE

 DécretN°97/049du05Mars1997portantorganisationetfonctionnementdu

CDBF.

IV.4.La CONAC

Lacommissionnationaleanti-corruptionaétécrééeparledécretN°2006/088du11Mars

2006.C’estunorganismepublicindépendantchargédecontribueràlaluttecontrela

corruption.Lapossibilitéquiluiestdonnédevérifierl’exécutiondesprojets,l’orthodoxie

danslapassationdesmarchés,luiconfèreunpouvoirsuffisammentfortpourtraquerles

gestionnairespublicsindélicats.

IV.5.LeTCS

CrééparlaloiN°2011/028du14Décembre2011,ilestspécialisédanslarépressiondes

infractionsliéesauxatteintesàlafortunepublique.Elleestcompétentepourjugerlorsque

lepréjudiceestd’unmontantminimum de50millionsdefrsCFA,desinfractionsde

détournementdedenierspublicsouinfractionsconnexesprévueslecodepénaletles

conventionsinternationalesratifiéesparleCameroun.
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V- LES SANCTIONS A L’ISSUE D’UNE FAUTE DE GESTION ET D’UN

DETOURNEMENTDEFONDSPUBLICS

Ledurcissementdu dispositifdeprotection desfondspublicssemanifesteparun

renforcementdescontrôlesexistants,etdesmesuresdesanctionsurleplandela

disciplinebudgétaireetfinancière,surleplanadministratifetsurleplanpénal.

EncequiconcernelesComptables,aprèsvérification,uncomptepeutêtre :

- Quitte :onprocèdeauremboursementà lamainlevéeetàlaradiationdes

oppositionsetinscriptionshypothécairemisesurlesbiensducomptable

- Enavance :danscecasdesréservessontémisessurlecompte

- Endébet :danscecas,lecomptableestdébiteur,leMinistredesfinancesrecouvre

lessommesduesetlesreverseàlapersonnemoraleconcernée.

Encasdemalversationfinancièreavérée,lamissiondevérificationduCONSUPEpeut

proposerauministredéléguéquieninformeaussitôtlechefdel’Etat :

- Lasuspensiondesesfonctionsdelapersonnecontrôlée ;

- Larestrictionoul’interdictiondudéplacementhorsduterritoire ;

- Lasaisinedel’autoritéjudiciairecompétenteenvuedepoursuiteslégales.

Le CDBF,autre organe stratégique du CONSUPE esthabileté à prononcerdes

sanctionsd’ordresdisciplinaires,administratifsoupécuniairessuivantlagravitédes

faitscommis :

- Lepaiementd’uneamandevariantde200 000à2millionsdefrancs ;

- Lamiseàlachargedel’agentfautifàtitrededébet,lemontantdupréjudiceréel

subitparl’Etatouunepersonnemorale ;

- L’interdictiond’assumerpendantundélaidecinqanslesfonctionsd’ordonnateur

oudegestionnairedecréditoudecomptabledansunservice,organismepublicou

parapublicoudanslesentreprisesd’Etat ;

- L’interdictiond’êtreresponsableàquelquetitrequecesoitpendantundélaidecinq

ansàdixans,del’administrationoudelagestiondesservicesetentreprises.

Parlantdessanctionspénales,lecodepénalstipuleensonarticle184alinéa1que

quiconques’avèrecoupablededétournementdebienspublicsestpuni :

- D’unemprisonnementàvie,aucasoùlavaleurdecebienexcèdecinqcentmille

francs ;

- D’unemprisonnementdequinzeàvingtans,aucasoùcettevaleurestsupérieurà

centmillefrancsetinférieurouégalàcinqcentmillefrancs ;

- D’unemprisonnementdecinqàdixansetd’uneamendedecinquantemillefrancs
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àcinqcentmillefrancs,aucasoùcettevaleurestégaleouinférieuràcentmille

francs.

CONCLUSION

Lecontrôledelagestiondelafortunepubliqueconstitueunaspectmajeurdansla

conduiteetlepilotagedespolitiquespubliques.Ilreprésenteàlafoisunenjeupolitique,

économique,financieretdemanagementimportants ;ettraduitlavolontédeprotégerla

fortunepubliqueetsurtoutdes’assurerquelesressourcesdel’Etatsontutilisésàdesfins

souhaitées ;afindelimiterlesatteintesrelevantdelafautedegestionetdudétournement.

C’estdeuxactessingulièrementliésmaisquisousunangletéléologiquesontdissociables

en destermesplussimples :lorsque l’acte vise un usage privé,on peutparlerde

détournement ;etlorsqu’ils’agitd’uneviolationdesrèglesdeprocédurecomptableet

financière,onpeutparlerdefautedegestion ;carlebiennesortpasforcementdu

patrimoinepublic,c’estsonusagequiestfautif.
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